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Charles Bury (1895-1945)
Un journaliste résistant

Né allemand (1895), devenu français (1918), redevenu allemand (1940), Charles Bury, habitant de Colmar, 

est en 1940 journaliste aux Dernières nouvelles d’Alsace. Déclaré indésirable par l’occupant, il est expulsé 

d’Alsace le 15 décembre 1940, avec sa femme et sa fille Elisabeth âgée de 18 ans. Il s’établit à Saint-Etienne 

où il se voit confier la responsabilité du Service de la censure pour le département de la Loire.

Licencié de son poste par le ministère de l’Information du gouvernement de Vichy, il entre au journal 

La Tribune de Saint-Etienne et rejoint les rangs de la Résistance. Le 14 mars 1943, il est arrêté  

à Saint-Etienne au cours d’une grande rafle, puis interné à la prison de Montluc. Son origine et sa parfaite 

possession de la langue allemande lui fait gagner la confiance du gardien-chef de l’établissement. 

Sa fille Elisabeth parvient avec audace à solliciter et obtenir une autorisation de dépôt d’un colis pour son 

père. Elle se rend à la prison de Montluc et persuade les gardiens que son père n’est qu’un anonyme raflé. 

Une autorisation exceptionnelle lui est donnée de l’entrevoir quelques instants. Il lui est même permis 

de revenir. À chacune de ses visites, son père lui remet des lettres de détenus qu’elle fait parvenir à leur 

destinataire (dont celles du lieutenant André Devigny).

Le 18 mai 1943, les visites d’Elisabeth Bury doivent s’interrompre, car son père est envoyé à la prison  

de Fresnes pour être déporté à Buchenwald puis à Dora. Il regagne la France en avril 1945, à la faveur  

de la libération du camp, et décède quelques mois plus tard. 

Agent de liaison du Réseau Marco-Polo sous les ordres de Frank Séquestra, Elisabeth Bury est arrêtée 

le 25 mai 1944 à Mâcon, internée à la cellule 21 de la prison de Montluc, puis déportée à Neue Bremm,  

puis Ravensbrück. Rapatriée en 1945, elle épouse par la suite Frank Séquestra, résistant interné à Montluc 

sous Vichy. 


